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Ecologie industrielle ïSymbiose industrielle 
- Circuits courts

Effets d'agglomération ïéconomie d'échelle 
externes (dynamique de proximité)

Perennisationdes activités économiques / 
Emergence de nouvelles activités

Renforcement de l'attractivité locale

Innovation et diversification de l'économie 
locale: vers un "milieu innovateur"

Voir Laperche B. et al., Ecologie industrielle et développement territorial durable :

le rôle des services, Cahiers du lab.RII, nÁ284, juin 2014.
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*
H2: Les activités de services sont un lien essentiel, permettant de 

r®soudre les difficullt®s li®es ¨ lõEcologie industrielle

5ƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ κ ŦǊŜƛƴǎ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ 
ƭΩ9L

Apport des activités de services

-Techniques(stabilité et continuité des flux de 
déchets, nécessité de retraitement)

- Economiques (non rentable ou risqué pour 
ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜύ

- Informationnelles(information non disponible 
ou insuffisante)

- OrganisationnellesόƳƛŎǊƻΥ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŀǇǇǊƻǇǊƛŞŜΤ ƳŜǎƻΥ 
intégration des PME)

- Infrastructurelles (non disponibles)

- RéglementationόǇŀǎ ŘΩƛƴŎƛǘŀǘƛƻƴύ

- Humaines (problème de la confiance entre 
entreprises, problèmes organisationnels)

- Education et formation
Ex: formation des commerciaux (specificité des 
déchets comme produits)

- Conseil, recherche en science sociale (définition 
de nouveaux modèles économiques spécifiques)

- Coordination des activités des acteurs locaux 
όŞŎƘŀƴƎŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴΣ ŘŜ ǎŀǾƻƛǊ ƻǳ 
ŘΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜǎύ

-{ŜǊǾƛŎŜǎ ŘΩŀƛŘŜǎ Ł ƭŀ ŘŞŎƛǎƛƻƴ(consultants, 
juristes, ingénieurs, spécialiste des sciences 
sociales)

- Fournisseurs de services
Transport, logistique,  circuits courts, gestion de 
ŘŞŎƘŜǘǎΣ ǘǊŀǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Ł ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ

Source : revue de la littérature EI, RRI, 2015



ωEntreprisesactives dansle domainede ƭΩ9L-
aŜƳōǊŜǎ Řǳ /! Ŝǘ ōǳǊŜŀǳ ŘΩEcopal

ω39 entreprises et institutions contactées. 18 

entretiens réalisés (13 entreprises et 5 institutions)

Population cible 

ωInterviews face à face - questionnaire

ωObjectifs: mieuxconnaîtrele type de flux, les 
motivations et les difficultésde l EI, le recoursaux 
services à ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ

DǳƛŘŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ

ωRéalisationŘΩǳƴ inventairedes services relevant de 
ƭΩ9Là Dk

ωEtude de leur préoccupationenvironnementale

Inventairedes 
services à ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ

Méthodologie : étude de cas



Entreprises Nombre de 

salariés

Secteur dõactivit®

Ajinomoto 99 salariés Fabrication de produits

pharmaceutiques

Chaudronnerie ADS de 20 à 49 salariés Chaudronnerie :

ArcelorMittal plus de 3300 Sidérurgie, Métallurgie

Ball packaging 242 Fabrication d'emballages

métalliques légers

Baudelet 240 salariés Collecte, traitement et

valorisation des déchets

Dalkia De 20 à 49 Exploitation de chauffage

Aluminium Dunkerque 1000 salariés Production, aluminium

Littoral pneus services De 20 à 49 Vente des pneus, prise en

charge des véhicules des

clients

Marquis Transport et Logistique De 20 à 49 Transports routiers de fret

interurbains

DK6 GDFSuez 47 Production dõ®lectricit®

Daudruy De 20 à 49 Fabrication graisses et huiles

végétales

Ryssen Alcool 46 Production dõalcool

Grand port maritime 510

Salariés

Trafic maritime, Entreposage,

Plate-forme multimodale,

stockage de produits

généraux

Institutions : Ecopal, 

CUD, Club dôentreprises 

de Coudekerque et de 

Saint Pol sur Mer, 

Dunkerque Promotion



Flux de mutualisation versus flux de substitution

· Concernant les actions mises en îuvreen matière dô®cologieindustrielle

par les entreprises et les institutions interrogées,

· 81% déclarent participer à des flux de mutualisation de déchets et des

stratégies classiques de recyclage.

· 63% déclarent mettre enîuvredes flux de substitution et de valorisation,

· 19 % (les institutions essentiellement) mettent en îuvredôautresmesures

(plansdôactions,guides de bonnes pratiques etc.).

Résultats : types de flux



Motivations dans la mise en îuvre de lô®cologie industrielle :

Réduction des coûts et aspects réglementaires en tête



Difficult®s rencontr®es dans la mise en oeuvre de lôEI : Les aspects 

®conomiques, r®glementaires et  lôinsuffisance des flux arrivent en t°te



× 44% des entreprisesont développédes compétencesinternesen matièredô®cologie

industrielle(recrutementdôing®nieursspécialisés,développementdôoutils)

× 38% ont développédeseco-services. Pour certainsils sont (ou ont pour but)dô°tre

proposésàdôautresentreprises

× Pour gérer leur flux de déchets,81% desentrepriseset institutionsfont appelà des

prestatairesexternes: prestatairesde transportet logistique, laboratoiresde recherche,servicesde

coordinationoudôaideà la décision,servicesde formation,collaborationsentreles institutionspubliqueset

privées.

× Ecopal: unegrandepartiedesentrepriseset institutionsinterrogéessôyréfèrentpour

être accompagnéesou pour accompagnerles démarchesdô®cologieindustrielle.

Pourtant,les actionsdôEcopalpourraientêtre complétéeset développéespour offrir

desservicesplusdiversifiésenmatièredô®cologieindustrielle.

Impact de lôEI sur lôorganisation interne et r¹les 

des prestataires externes



Inventaire des services en mati¯re dôEI ¨ Dunkerque
(recensées par le biais des fichiers INSEE et étude de leur site internet)

× Les entreprises/institutions interrogées considèrent que les services 

¨ lôindustrie sont suffisamment d®velopp®s ¨ Dk. En parall¯le

× Lôanalyse descriptive des fr®quences de la variable ç ®cologie è  

montre que :
× Plus de la moiti®, soit 120 entreprises nôont pas des pr®occupations 

environnementales, ce qui représente 53,6 % de notre échantillon (224 entreprises) et 

26,4 % de notre population cible (455 entreprises).

× 52 entreprises ont des préoccupations environnementales et offrent des solutions 

écologiques. Ce qui représente 23,2 % de notre échantillon et 11,4 % de notre 

population cible. 

× 52 entreprises, ®galement moins dôun quart du total, ont des pr®occupations 

environnementales, mais elles n'offrent pas des solutions écologiques. 





* Principaux résultats

Implications en termes de 

gouvernanceé

×LôEcologie industrielle concerne principalement la mutualisation des  

déchets.

×Les difficultés sont assez classiques mais renforcées par la « fragilité » 

du territoire étudié.

× Pourtant le territoire dispose dôatouts (exp®rience en mati¯re dôEI des 

entreprises et des institutions, vaste tissu de services à services 

lôindustrie)é.



Kasmi et al., 

2015

 

 

 

 

 

  

Gouvernance territoriale  

Gouvernance publique 

publiquepublique 

Gouvernance privée Gouvernance mixte 

Gouvernance verticale Gouvernance horizontale 

Nationale : Réglementation 

environnementale - Complexité  

 

Locale : actions, plans, schémas  

-  Faible coordination, démarche 

« réactive » des institutions 

 

Relations étroites entre grandes 

entreprises et institutions ς  

Petites Entreprises peu 

impliquées dans les décisions 

locales. 

 
 

 

Relations entre entreprises via les 

clubs de zone ς Faible 

communication entre grandes et 

petites entreprises.  
 

Climat social de  confiance entre 

entreprises ς Concurrence et 

Fragilité du territoire   
 

Potentiel de flux de substitution -

aŀƴǉǳŜ ŘΩŀŘŞǉuation (types, 

caractéristiques) et insuffisance 

des flux 
 

Tissu important de services à 

ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ - Peu impliqués dans les 

démarches ŘΩ9L 

Association Ecopal (institutions 
et les industriels) ς Insuffisance 
de moyens et de ressources 

wŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ 
flux industriels de matières en 
2007 (projet Comethe) ς Non 
exploitation de cette base de 
données 

 

 

DŞƴŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǇŞǊŜƴƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞŎƻƭƻƎƛŜ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜ 



Kasmi et 

al., 2015

 

 

 

 

 

  

Vers une gouvernance territoriale 

« Dynamique » 

Gouvernance horizontale/ Mixte  

/  :horizontale / Mixe 

¶ « Continuité de la gouvernance » :   ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŘΩ9ŎƻǇŀƭ όǎƻǳǘƛŜƴ ŘŜǎ 

acteurs publics et privés) et ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŦƭǳȄ Ŝǘ de la base de 

données. 

¶«  Coordination de la gouvernance » : développement ŎƻǳǊŀƴǘ ŘΩŞŎƘŀƴƎŜǎ ǊŞƎǳƭƛŜǊs 

entre les structures publiques (CUD, CCI, DK promotion, port de Dunkerque....)  et les 

acteurs économiques fondé ǎǳǊ ǳƴŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘΩ9L ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭ. 

¶ « Actions de sensibilisation »  ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Ł ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ qui peuvent 

ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ƭŜǎ ŘŞƳŀǊŎƘŜǎ ŘΩ9L 

¶ « Gouvernance multi-échelle et pluri-territoriale » pour massifier les flux et générer 

des filières nouvelles (retraitement et valorisation de déchets...) 

 

/ǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ milieu innovateur  

Diversification des activités et modification de la trajectoire du territoire Dunkerquois 
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